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tttS COMMe Édll$ 4X,ý07[ltlflnH toèw nos Oreilles mulêr J)aýèMeA40rMité.

ALBUM U NI..V Z R t4E L, « ',comme liaffl rwardioffl ôes aùclens, 41jl VÔÎS allez être de Mûà Avie.
ca r Ils 1 ý eaÈliAeà;,ýÙàr ns étdug'

vu val-eut Vui Smmýe le
prouvait 'ýinMR11le de Que deg Mand
1èV1ýcs lronlquA- qualiflaieut qe etoý Les mûrrno1ýe, cowmme 1fous je. &aYlez, se dise
colait, à cauqs1e de OR ýou1etLr. les sailits deê aêimieïF $obrs 'l', 4w prêteiffl,

Kî- Qu'ils nees parafseaiett petits, les. héros d'ab-., 'Sui-v-re. iffl, tui c'lit, été )r6v(31(m a
tÈle du BtireeCe 1'ostîý c« u»ând&nceyAU nmère, avele leurs longues barangues a ant àéý.,'se, fondat-Lurîý ide, ýeur , e4dtüý et pretique t la pa

Ttrov du Bnrean je pofw fýw,1îlS: J"r
battrë, bara11gUeý st onnuyeuisee à traduire;, du gamlle mrome de'
reste. Les généranx de l'Empire ne faidaient. eg -Vüffl-ýme d1lrez qlýe 1gi à dé
tant de phxaýses,- et cambrarité, -d'un ý 4qýQ1 x»Ôt, fflusieurs', feý'Mn1k'ýs Ër6ùyé que oýS ieýBs
éýait plLiA êloquent et pluWvrai qu'Aýhil1e 1 ector 'son .11 , vrais foffl, M&3s le

CQýMpagMà, qui-ýsÈmeiit nildÜxt6 p,,nre,'diý mari"
ile peedait ýýeàÀý 41x.aus ýà piuit6t:,qtle aexQstër viebilà elU,ýS

'tn jùois lui sliffisàit TQiiËQfoiýs,'Ia PH2 lAý,
raire le siýège, d'jjnjý Y-Ulel qu<ýmti,ý,uda le -t'ait qllê,oef-'
parfoil. >ur un r6y&«umiiý,-Iet en dix ajiK, w gai faý" ee)à Výg""ae

pave, de tofite's 1-,S, cepftaýILS dqEý l'Europe ç -D r- inonde, ýaihOnt de-,la, uOpwndý ët
nèictýde ré"rina soue s,ýâ,botte i6gwrolia e,,,car kt faire dbs pr Dg pUý,8 UAlk
ni7ue nous n4 pensions g11,ýý et la ÙÙ%fýýý tspnt fQd11ý iuelLk,,iwg chac

ý,pas aux jpurs de 'et iws jeumes d'exp1ü1lý1tîGn>ý tés elemandce o
4r-i,,ýaux- eM1cha1cýM ne ýjaýëDgo, ftniptýr qS";,ýMctvOir eu colii;i 4t, que W,

Auýtiý riltz; Wag:rýat1, Frdýldland,' lèna', bloudvsf I "t11111ýI

et t4mt d'aiitwe$I grands nçms i*àériiý1sui lIcs 'dm. ee Il atýMtqpt Meil, Ment elun, dAMiw "RmtB, e Iiý - -
nee Ir peaux que, pQUsý flotterý.9ç' Vent, '.es jours des derniers jQue1s.ýý ' -, 1

l"gvo .:
eï- 'lel -Ëbmdes VeyUesý Ort vleilt d1Èx-pUZýwf qjà>ë,ý,lùgý Xde le'

nous le
etit w,,jýMeQtt -1),r0AZeý cette centinuer de

me défi l' e aga! 1ýr oýs
dailie àfý,ja PéRPËe à6àrw d'un ýar

qet-je 14-e la e4ýrU f*jýa1ïiA ýý,QdG deka, z o., -#1 ýMe, gagna, skaffettil paa.,
ew oi'q

rýndrede, nouveau fflUB

êU1àý ý'gjnM, bOýQyýr, pay, Uýïe ajenjiýen ýëe ýUe dé, dJre'qýë d'assurance de-ý J'Y- -eùfs:ý un' bionqqà ase &ýài,
__que jps 'Un graud-iêbýwpý-ê "Xm

en -4eeý,ýtËL, 1ýUù,ýO'de 'lin e ixie,', -, "2
-"i' ost eU b-roÉ* ýet -ýVün, eôte ýýl'effWe dg

AIVU en ý,re"ltb aù',MýOý, i-cîààýéý deI'tài,9 les, e4l
rýùýVMww,

are, 11ý4 -e4
îwc 'éar, çê;"iý &te. ,nia

let, Pati doryl«-Il, W-
O=Iqè »;yil 0,

fil,'Wtl ý1 e de ce»o nciu-t nmies,;, qu rffl
4UM

a*4 Kex c4c ýkè

gnd eËf,, l

lot wM ýà'4lae,
wxMme Oléi gent

'»ne, n'aie,
'y ý14,

7,77777-7
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LA, Fglr-E-DýIEU

EPURONS NOTRE LANGUE
i" A est.pýs deý fê«ý chrétiennes comime des

s dWpagaýxràgà'e ; on nýy traîne pas en GUIEBF-E AUX LOCUTII()NS ViciElj$xs

un boeuf-diýýg, uu boue sacré ; on n'týst
$Que: pelne 41être mis en plèces, d!qdo, inscrits la date de,ýa cérémonie, l'etattivil de ren-

'et ou un'erqoýÂfle-où de se rouler Ivir, BASÉ M EN T. - (OnýPrOnOnce BA1'8F-lilEll'*E),

'jeý rues, éjl &rnýpjpttapt toute,% gorfes dýabo- anglicisme trop souvent enjplôyôpour idésIgner le fanýef les nome'des témoine. Au lieu de dire

Flore ou ýlgaShuo..,. SOUS-eGL d'un édifice. Au lieu dé dire , Le Ton, BATLSTAIRE établit que tu es une vieille
pour Vé n4 . dans

nlt6s, totit t-ot esýent1eliement moraL Si BASIDM.»N,ýr, de ma -malKM est. inhabitabIQ, dites : fille, dites,. par exemple..> Ton extrait BAPTIS-

ler dan g-, c-est Le BOUS-080T, de ma maison est: Inhabitable. TAIP£-êtablit que tu es une viotrie j1ijleý
e,ýý en a, sen qgg ý.b4ùài les Se

Comal)len 4? pàsolone. se cachent "us BATISSE. - Mincore un anýj;lleisnie qui a cours BAUCHE., - N'est PUS fraRORI$ idRDI,% le sena de

Inuü oent. ',Le Dibu des dàne nos conversations dans- nos krits. COUME rgpIdeý. Ne £Utes. dobne pas ; La pelir me
< 1 .. 1 ' on donne presqùe -toujours à ce mot le seue de fit prendre.une BATJOHE. I)dtiýepiutôt -'T'a peu,

"ne, dema d 4ue leà'élàns du coeur et es 
r

ejjtýsL X lie BDIFjCE:">ý. alors qu'on" ne Peut lIemPlOY r que 'me fit prendre une 00URSB.
- ' 'Un V 4 âme que.règ1p. le palaP

st,-par exei»Je, pour'ýdéegner re , qui c6hCerlue la MaQonnexie d'lin BAVA;SSFMENT,3 BA Voilà deg.
Et quelle e .. 1 VAgefflffl.'

Ité païý1)BQ jiu'on peut el)PcW4er'â la. eête bbýtimentI Fýxdmýple r - Ne &tes pas'.: J'ai visité mots qui courent lee -rugs. à qùIýue $dut ýýà fmu-

W C61eeiazblï le liani <du eei la BATWË de II La Fýresse Dites plutôt « J'al Çais. AU lieu de dit : Vos eÀVASSMEINTS ne
gueux ýÎT1 . esse

ie, a aýiùünbô- la fête du, Roi, IM 4. _'a 'sontguère charitables, dites, par. exemple
Our Indiquer 4APQIýTARS neý sont guère charitables.

Xde,, se>,couvrent de tgpýitwerleg BATý8TAM ý seewpioie à; tort p 1 LI
»6,1ýttes. s9j 11ehent, de fleurs, IOXtrait des ]cegistr£ý$ 'du baPtêmiý où: se , trouvent

.,àCh1ýg appq au tEýnp,1.e la froupe-des,

tùufý bra4p 'et litpom 
Par le mattre'

ý*W, cËt d 1C>ý pe,
Wt 4etie 

les. tbùr1stpS se.: rkýuTnent 'Vers lliwàgç.,
ëftei-àëi et1ontYQIfýý des too éffeý,djjj64

W,ïin bCýràje1é corps 4uf compceefit,
e Leurs éPýaIee sont chk>' 

-Passage». . Dès iôyltiBs. en

le Très-Haut.
P de leues trIbus,;,ýt, jý, seu

-ýe- ciýH- boýnmÀen8 qui ilës, P-0 ife'dela fete al>:pata us e welèvent le long l4eli llg,4e
ses MaL1Lý sout,

'1ýjubâ; ont merit6 d'êtýehoùo- 
ietie, rouleiüélat eg

é de 
là 

(lue. 
le. 

TQutýP 

lMatt'e 

j ranc

un çhLis A J'e»trý6mtt r lit
vâtirZ enbunk, ïtç CS 4 u ë Sig M0f1treý SOU

0QM-,ýfte on voit quelquefois le briller 0elià.un le ýëýù Il ýe. slýÛ t,ýMp1e_
ze, Se ul, uÉuée ý, la terré. titi boI4ý d nne avenue Illia.e"e à Par intervaueIs, les ix et. 1eBý: -f

qu vult iweléeer taimn4 etýýur. au6el majestueux que 'celui

tS ý1pes'd'ftd nt des---grandeg mê-W daiis un jour' de ealme, règne

e j=gýé- ËuÈýý-àe Ion les uns pXé8eUý Pft=l cëtte muftltude rKueulie * Du ilentêna pluii

-de j.jee,,,dý6 fI0ur;ý, lë,3'autree- les vaffl que eee meouréH sarlea païvË8
toi le çQr1ý4ïCë,ý eùfaýi4, nt e redoutable' dont leig

P11180640ee de l'a -terro PTi)ç;ümttLt &IÜËI ý1Ia
iteùr ejé ý ýàý C t es tezt,,te$ de jfý,,eüËS ÊûÉÈIET$ Com iiàëut' VA grIcu

La bû -,eýluj quî donnlc, le, ýrom va se -,tepoee,ý, suw',,4
be qui fui,sous dee ýM F; felluigent' agir eniBi» log; de-le serviri Il ïý ne ..

e0h ýdQ11x Co
t 'ës ver4 ptéc,ý-

ýtet'; jÈýsý juï0sý je$ý kàý#ýë le» p5tentXtjý 1
veut.ýC'étaIt dû tem ès 01

ie la gMnj"ýu»01

ffll*,(;ýL dew ý1e11t& t

la Wgé laa4B,ý, e coeu

eQà àý,,cl0,Up 1plii
p4b

e suif
Pýà

mime ào

4*,

s&K pp WMý
É, MïÎýý

, la

"'« 'eeP,
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5 ALBUM UNTVERSIEL

la composition fait l'éloge de yurtiste; italien, et variées., Elles servent à s'a 'lier
UX eATEAU TRAVAILLEUR les sq lit gracieusement autour de gisant au fond de la mer, et le treuil se dévidant

uales qui évolue
yengin semblent mélancoliquement inquiets à, la de l'intérieur permet de les remonter& la surface

ri-chesse .8 accumulées par les naufrages au vue de cet énorme et nouveau concurrent. Une foie que le bateau -est revenu à flot, âanâ

ýe'V" n et de la Méditerranée ont toujours Le bateau se compose de trois parties de forme 'l'obliier à soulever lui-méme tout ce poids suppl&

,dû nombreux chercheurs. ý Sans Parler (le la ovoïde se raccordant par des surfaces qui se re- mentaire. Ces différents appareils de prise, peu-

fie hietoiré des ,galions de la baie de Vigo, couvrent comme du écailles de poisson, de façon vent se modifier suivant les exigences des recher-

par actions en iffl, et qui n'aboutit quà à assurer l'étanchéité absolue du systèplËe, quelle ches, et sadapter, ainsi toujours aux oircon6taÙces

r quelques vieurânons, récemment en- quesoit la profondeur à laquelle il parvienne, Au 17articulîé-ree de Feiploration qu'aura fait recon-

ýýS,ý6tés se .sont formées eu itane. pour sommet est le trou d'homme par lequel passent naître uùe,'étndçrprêalàble de l'épave.

ttll e QU, telle épave (MI icuut enait-iln tré- lei deux personnes q 1 ni forraen:t l'équipage, et, à L'ingénieur Pino est dweendu dé* nombre de

tirait été _ elieoutiè 1% un endroit que l'oný voit les anneaux qui servent à suspendre fois dans son bateau au fond de la mer, et, & ,a

It déterminer, avec assez de préeWon. Ces le bateau dans un port. .Les hélices sont au nom- suite de aes nombreuses experiencee, il -affirme le

èsý de1nande»ý Un 'eutUlage -assez spécial- bre de deux, une derrière, 1 l'autre latérale, et elles parti que l'on 'peut tirer de son apparèfi et là

býgBdrIeË ile:.:Pellt' gu 8 1 aventurer par assurent toute liberté d'évolution du bateau, qui sûreté, là facilité de son mode, d'action. Il a d&idé

Ut er en la f pudation, dý une 1' Societa per l' rýcupèri sotto.

-de Dûs dé ce. ýfft, 801111116 peut tourner et pivoter sur lui-mêmei mamb.

üllé preýpgfôn ý de trots atmosphère$, et C'est rière, prendre diverses,' Inclinaisons mari4i ", Societý6ý pour les rc-pêtbagffl soue-marin%,
le tffltre .avant et en' ar

muw de ' ce, qu'il -peut supporter sans avoir par. rapport A éon centýre de gravité. Ôli.voit en d:ont le but est précieémýpjitlde fouiller,

eý, des accidents kMvcý La classique CID- bas une roue massive qui permet au 'bateau de des nàufrùgeB historiques, surtout de oeux où des

genre 'ne le même mOtif, rouler sur je fondde la mer. Çonime, Il doit être ttésom:ont,ét,'ù engloutis, 'et de les ravir à ràb1me

employé à explorer ce fond, y faire des iecher- qui les cache.., l'a Société va dans quelques moiB

cheà on des sondages, on compred que l'inven- commenter ses travaux , elle &,IdêýIA obtenu de

teur aît cherché un point d'appui mur le Sol niéi3àe, gouvernements ýtraýigers la permieffioh, de , reche:>.,

et son Intér« était d'avoir te point d'appui mobile rlier dans leurs eaux quelques trésors qui, Won

pour pouvoir Be déplacer. On voit sur diver;3 .1atracUtibn ou la légende. y out 4M

polnts'du bateau des regards, les une ouverts,, lem l .oeuvýe, ou connaît ý partisan, dit un

autres fermés. Ils servent b4la vision dlrççte et A- c!est là que nous attendons le " bateau tra

laisser passer les rayons diune lampe électrique -leur " de'l'inoW,,eur Pâ0iý an4uel un ne peut qui:

Our èxpjorer, lem., alentours. L'ouverture et la gQuhaitexl, tout le SU&AW elir, lýquè1 compte'sbü,

fermetgre:, des s de ces hublots ýse. fait, de fnventeur.
Dr ALSWaT BATTÀNDIPR.

ý&C00 à, un bras de levier qui, traverse

la
1ýa force, qn i Éait mouvoir'le baf»aù est

týrIý#tè fournie par tics areurawâteune, Plat il la' SÙ0VENIM DE-ICYCLISTE
pArtý,ç inférieure. . Il est U4,t&éP)iOne àt

na,ýJré qui. le, On poutr&it,.tharger

un Càble 
-dû; réP60 Îreue heurý

ire lions prîme S #w un4.vleùx b"e;.

la te l'Mectricitý tlui lui e.4t.:pêý,ý Ire, Ce Du diiméromu. de i:ieurm,

qui, augmenterait beauco Strea &gr la-

C>ee eu-core I électrkite, qui donne la lumièree

qui ulanopuvre les 'Pompes deý dIvûrs comparti-,

mentsdu wat4r baýlast, qui serti par l'adjl*ssloyx Au: eoreffl

où Ptjectlon d'uiie certaine iqlàü,ntité deiiqu!dO, eL Du, gWiý éordun- de cmmatîtee
tée ou Iüý descente.:,:C 

0ýaut 
Ie long

assurer 1EL mon On dtb; u, volet ýèrtý,

de, e9.ýýkploeud, J'appareil i5iirlie lieu pro
-aile

ràtlone,'II n'est pas fiécoseaire Lde IUI 'a&Stlrqll' ]Du

mamiTe lonKlik ou ýrap1de. l'a partie Importante

de lengin sQntý1ês Ideux iiortelà dé, pIque,8ý ét: de -Quic la, boffl&Le; pur M t*sei:

qù], ým&n»etlvf*e
'w objets les Pl" 's I&

r wmp
eM '&pe-y pfemierý plan en avant est

pllitp, que, 1 orkv,»it' au

p leurs 
'Qu'iý4ý fli»le

01. liée e poigàÎ5ý 1 , ce>

4ý»r0r L' 
mie par une

'MSpÛèÜVýrée ý1ë 'l'f11teLÊeuý, On výit,,euwre à g»uý

o Üv rý", ç> 11ýen1l Par une sorte de capixéhon

ün-4lîue'tý4ol1t là 1 çi,-unt&, ibýà1nee-de- dia de,
-eoù peLuçitut dflSý-,c mèt1,e,,1Èý d-e lùn-,

Dar dQsýL«0ýQË,dè orilâes

et 1

Plie, W>uz

4

lèM4

M
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Aprëi La Rothlère la situation -Cyr, v d 1 1 t e er, un gre

parRIt vion, SaintNAPOLÉON À 'ARMÉE dêsespéTée. N41poléon, en pleine retraite devant cainie'i VoùS, etes à ? - Vous a
les àrméêa de Bliiyaer et ý de Sch emberg qui sanwdouý-e -j'autorisàtio-n du MIâ1ýtré de là g
but opéré leur jonction, se sent,'IMýiiissant à les re î-ý-.lç'ûn, Sýre ;,-inais comipe Votre Majesté
arreter. ' Il va accepter les conditions des A1IIésý retiré Mo dément, je n'avais, plus rhit_Cne imi4éluatiôij emportée Wiý'Rle, chez Nepoý- Mais eûmme le due de Da auo, entre chezTeMpeý fai et ý i,àrib éli Wus a,étes' ipà a , CQý roop irsif4p -et reil -Wur1pf donner à âïg-nerles dépêcheà Alix plé- pour il éé"egprit. géom6trique. Il a' l'lu 1 ai rà aujourd'hui à MIdl, je YQTW faim

le cakuL Il W à; la toi giçbýeJ-,Ange et le La- nIPOteBtinireiý Il le trouve couelé :,,des oarteir râter et dl=ýÉii passer 
ele Boir. au 46çsgla de gli'

Wacýà de 14 gliffle. a justement dire., Les Auées'd'épingles. Il Il s'algIt bUn de te, dit Na- re. " Les p«entýýus deý11813ý de 1814 et de 1
r&ultent, tbUjouM desi P0160n ; Je suis eu train de'battt4,l, Blildher de s'ýêxpliquent,' sans se justtflex, par la servituéômbîmai»ôns et :les jours 4al suivent, C'est- (le l'épée d'alll'êurs klçrieùs eý réhi, ýrat

îEý2 e8,,4.uezres' furent àa- 0 e 1, ý un r1çý, où Napo
mais Üesl J'ai -,tüujýurý eù.eù qu'il 'but Russes et Pims*iens iL C]iamVanIîý, k.,aeait r6duit Rés:anéleus compagnons d1armejý

ýwüt le rapport -dës'moye]2w'avc4,, les *iltmirail, A Vaiwhampsi Ir se Totourne alors
_'arm le lieun en culbute les tôt

ýetdQif effarfA avec -les obstaûiûg. _Les plans de râýý o0ntré autTich el:
aux v1ýgiS:,de coIçnnes a Moimaut, à! sadjeas; t Montereau, etý1quAtýMë 1 'campagu 1 es furent 

Nap*669, est, à à' fais le grand meltiýlllë et,inincipes 4e l'art dEý la gueTre, "- C!est un joueur le rejette eu delfLz de l'Aube, à qý"Ûnfe Heues en,
petit ýCaPor&I. J'cÉténde ]p''4t'. là,, que ce 'stratc4Érag toýusî , les JO qeurj%, ý Iý croit A, la Poftu ne aýr#èl7é. A:W&terloo effedre, --- ý dans cette "batail- -:C t.: inr&antWt , adiniâcet eur, ç uWtýateur, (>et homaisll'»ue urr,6, et, a4eànt 4'ýentamer'1a partie, JI le. de gAaiitg ",. eorýme sans nýodegtle:,I'a, appelée
dé çabinet dont, i e»prIý rouÏe, et Médite tOUPniet ý de son côté -la majoiýt4 des atent& SI Êes l'espoir de vain-1 - - les., -hautes pc-iWééà, comnnft fo-sýoIdat

'4 PI#ËÀLO r'our'trmý il lare Jusqu'à. la. dernlère.,mànutei, jusque dans ý'AtRU pl , ua t

si gýs Mûrý-bês eç*t rapId', oü:. eètrp1&nýnt les Aneais et le» Prumdéîm Fl&$3gë dicir oýuba"te='b 4ià vit diaus le Colidm le Co-- SI ses attaqu-èa î;opil ÈOÙaroý(antes, avec quel- f5OIý sepfý héWesdit ir, Il se je-àe-,ive- sa garde au me-U
Ment ee de _Iý g,à pVýépa Y& îýý l',d'bo remonte eus 8 la ýfou=.àiie po»F Oder la Vle-

raux,,il fascinéitl Éadatsý Il Le
re- qul -arut, dit Coigiiet gnsson r it de Marigit brigades, en 41vislo!ýs, en ý8orpqd'a=èe choix now en fùmeýs une foisi plu% fort«. Le,% àdes ertéraux, 9ereýffl aouisgorin, .datýl dIt le- sergent Bourgogne- salent q'u*iavole, ýeVwr ý,et (le muoltïons, 'amimlaiiet 

qu'-es -0, IiguCýr iii étaient avec l'Empcreur,' rien lie dèvil ' rè«W U41t, tout, ptvoit tout. velouté dL-Iii,:domlna- plus leitÈ:pian-quer, que toutý,dý"a Ifýrýeuseir,-Sm gbnie nnsenýbIe et les tt om. Mt Wylavali, plifs -r1_îu d*hnposgiblé.", U 0Vendrait 

n1lélix
Là veille d,»04ue il clinse e"elitte la UQFM Na lé n $ýlleXhûâe

d'avolr deg un Malivais que ldëux 'àone. Sib4e Aýhef clameur- qUI, à FAýeIiu , pàrt desý raligs qiasud À.9e,9ýrffi ý_,n nombré car deux ègcadrem; de'dra- d,,'bàtaiLlon d'arýillerie eu 1P Toulo'n, Il lm- boulet vient trû.1pper son lesVeýU= , t , erepVi#n'e' -Vont passer pir pas
Cette Pose au genérai e(ymmaitdünt Parlillerie, mQý;. si J'empereur ue,ýe refir

au Onéral commandant le corps <le dlm4pü pôlu
aux te-.. na, ý Le

--ýAtdffý. n'grand daptUlfie dclt se demamder, prèseUtaLtsýen misifoil. il éOrIý au Comitéîý foie, parL PU St l'eWe mi "ait lut publie Lýe PIQ-U'd'attagUë q11ýe ýj'aI préeýUt6 Sfé, LUla Vieux grelaRdier, se 4f la Mpmon front, sur ma droite, sur nia gauche, que aux giýué-inux et aux reprèsen ýadesLLle ».ëul'pra- 14vec un pied eélé, Q'ýt,à $eO 'ýeM' de' q41
embarrâssé, c'est qU11 Jeý voils'idi ýýUy aient ne gmsi.ýffl -iarýmef; ýtO1cb" 411t e 0

weet 1ý,1w iýD où '14,
or>, *oT que je-ý;al1ý,

W, le' tgullàgue, est Ouverte, sa, =9
t=e VO

lui ýb1 1U1On1sý
ý"4id partis', 4e Cavalerle, il 1

elx Cýnts hmffier, f*rù
deË ',eýpI4ûM, les Éi,-

pymn-tous st--z
4tIl lw 4aüs l'", plà'iu' àr-eut îiiônL, 4=0 -- L -'týâoà, 'e "" ,44 - eoir dý_ , wp

liai lýeï

-P
î

wtl'
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ede française cet la seconde ou la premiè- avait envoyé porter un ordre, et qu'il a monté la "Et Voici ce que m'écrivit la petite, Made

1'leurope ! " - La veille d'Iéna, à, des re- garde à Sa propre porte. Voilà de quoi défrayer " M'occuper d'une maison 1 Cette pempetive ne

Il Jeuqies -gens, il ne faut pas craindre la pendant longtemps les veillées des chambrées 1 me séduit guère. Je trouve que tout n'est pas

Quand on ne la craint pas, on la fait ren- Bon enfant, sous -des dehors brusques, avec les amusant dans lavie d'une maîtresse de maison.-

dans les rangs ennemis. " - Le matin de la hommes, i: est le plus souvent sévère et dur avec A pr,68ent, J'apprends des çhoses très intéressan-

wa : «« Soldats, voilà la balaille que vous les chefs, et,.quand l'owaslou s'y prête, Il ce tes : je dessine, je. lis, je fais de la musique, je

ýtÎïýf "uir(je. Conduisez-vous comme à Aue- craJnt pas de 'taire rire les so-Idats.aùx dépens de elasse ma collection de cartes-postales et je ne me

1 Friedland, à Smolensk, et que l'on dise l'officier. A une revue de la garde, à Berlin, les méle guère de IR maison que pour commander des

s dams. -.a 'postérité la était à, cette gran- grenadiers &talent en batalille, ayant derrière eux entremâts et des,,gâteaux.,. C'est Ma partie.

ýalà.e sous les murs de Moscou A Lué- des bornes de cinq lýieds avec des bàÉres de , fer Cette vie bien simple me semble délicieuse.

pousant son cheval au milleu d'an batail- enclavées. L'Empereur dit au colonel, qui s'appe- Ilélas 1 tout ýpgerR, Il faudra que je- côm-

lieu qui lâche pied sous la pl-aie des obus * lait Frédéric, de répéter ses commandements ; mande... Quelle terrible responsabilité i Meelurer

1011i 1 »ou fa mal 1 A ArcIs-$1arýAubq, en puis il fait porter les armes, croiser la, baïonnette, les conséquences de ow dêelsiOns; donner ses oi,

)f tacit à la, tête du pont qu'elicorn brent les et commande enfin : '.'Demi-tour 1 " (le colonel dres avec fermeté et douceur tout 'enOe=ýb1e... ý Il

aýccaéré, marche 1 1, faudra que je faffle passer mes devôlm

Qui de vous le ýassera avant moi Y " répète), et : "En avant ! pas 
avant mes

l'es, étrangers en veulent, encore à Le colonel, Interdit à la vue de 1'c>b.stacle, -ne réý Plaisirs, que je m'arriLche aux livres les plus poé.

indépendance. Marchonedono à leur ren- pète pasl et voici les (>ldats arrêtés. IL:emperenr tiques pour recevoir la blanehligseuse 1- Il faudra

Eux. et nous, ce sommes-nous plus les dit Pourquoi ne marches-tu pas ? - Mals... on que je fasse des comptes... Oh ! faire des comp-

ne peut passer. acide : tes Je me vois déjâ recommençant mes addi-.

omme , S 
Pauvre -Frédéric, comm

ee uleRt pas euýement cette êýoquenceen- En avant!" Et aussitôt les soldats ese'aladeut la t!0118 Une den]ýýdouzaine de foW sans jamais trou-

ee et le prestige de tant, de victoiresqui haute balustrade. 
ver le même total.

t dans., Yarmée le culte de l'Emperéur. C'est 1 Un autre trait de. 1 empereur. En 1809F, les gre- est vrai que, si on aime beaucoup son mari

!tu envers, les soldats, c'est i'atetqiiion nadiers, venus d!Fopague d'ilne seule traite (de ýet Je cOMPte ne pas détester le mien), tou«,ffl

ýu1est le soin q&II prend 'de les 
petits ennuis doivent% paraître a'gr6ables.

leu lerd.est sa constante preùSupa- 
«' Le mari d'une maîtresse de maison est la pre-

frapper ýeuý esprit etde ga ieur èoeur. 
mière ..Personne qu'elle doit chercher à satisfair»,

eý',fiës maximes, de guerre est que '« qe pre- 
quand niéme il serait dénagréàble et grognon.,

d'un gélieal consiste eà,ý connaître le 
Mais je ne veux pas supposer un Inotant que le

à ý2&pter e -confiaeoe ". Aùismî, toute 
mie4 possédera ces vilains dêfaut9ý.. Non, non, le

-suie sûre ulil sera

rë lui est -piopleçý provoque lesoSa 
4 un homme charmant soug.tous.

parie fami- 
leg rapports, et -Que nous nous entendrone très

''ne moyen., 
bien.

aux soldats ý et, soufire QW115F. lui: rêpon,
eý la "Et mes 'enfants !... -Vous deve

héros de Y& 
z rire, mon

I$e feit ile bouboMmer, de la:. chanson. Je gralild, and. Vouý , ne voyez pas la petite Madeý

,ýait-c à, ýýnte-11«bÈe pour, un bomme 
aveq son catogan et ses jupes, courtes. transformée

aiul les salons dans- lm mi téru, par- eïý, en une respectable mère de 'famille. Eh bleu 1

R'Méra ment, les sol- 
e me vois trèg bien. c!O81;

ux,,-mals 

nelè 

a. 
m 

moi, 

au 
contraire,

aient IlIn,ýtiiikt de Ma sympMhle. , Ils WèMe cette Partiede ma tâche à, laquelleje songe

aeur eteur. 
avec le Plus de plaisir, et qui lue pa ît davancé''

joie tÏ>U8-8ýS,*01datS et Sejaloge týa_ là Plus agrêablë. Je:sàifj- bienque, leg petits sopt

e u preiid., Quand un' 
quelquefois bien, ennuyeux - ils trfetý Ils nous

lui présent» 
réveillent la nuit ils poussent douveùt IeJn(r1ècr,ý-

Vi- 
Vous forcer iýw. lin

Ê' En r 
es changer - ge.

Inspecte Iesý avant-postes et lêm ' 
trois.où quatré fois en une he-aÉ&ý Mals Ils sont si

Le de oj;aqilé 
gentils avec leurs nez de, chat, Jeüm frIinýuffl8s

r-ýourt le tenýaýn à wDhe«Vai pour ved-. 
ËoGes et leurs grands yeux ! :Iig ont une si dr*e

des, bIesýW, que l'oh, a pu :y ai 8,. de façRn de rire quand. Ils %ont conients, et de se,
reUvérsex en arTre -our ma uer leur: fuM

rqleq 
T.L.

ýo1âatg, qui se wSt paýtIcuiw-ý 
YOu8 lsàvézi DiOn grand ami,, combien J'ai É1Éýé mes

dans Vgctloný, Au feuý il e'ap- 
liloUP"... Jer les albie' encore,(xml entre nous.

lilmogeâ' à 'Ulm, lis avelent fait la: Toute dans des.. n'estee pas

eX, , ét,'plaisoxte -av oc, les poin- Que sera,,Çedýunelp.,Olipëe,. ýfWut;ý
RrrIvc,ýf 

ùý ruieult iý.

dà-ne , les 
et chantante, 1

Smehiiýbruna, , ý,qprês' -deux A>PLs à y1ngt- lieues, . N'alle-Z 'éiý4Uë, c eudant, joè hie& èùfau

el comme ýl' les -jaujbes' rü id eý comme deg tan ils de jusil. ftçont 6ýBuleù1 X. ÏO serai .un ê-M 1 èyè,.L-

L'ë'ýnpéreiir defflild aussitôt-, Drèe ý'euX, et -ee fêuareý malm Mrieu3e, 6évère méme au >*ffixi,

It YOYaut tous, lie 1 câps ýourbA, la tètû'penCôe, Be J'aurai des et -je len Rppl14ueraý4

ut ùùe' ouýlseog, toute ', ý 1, Ë»Utâ'nftntl JJur-le11Jýs ý a,,ý,L-s, dit & se-d gr-iia&en ý (Io"EW41'£Ie bons Je

r6 
de Uk d,ÊxamPle. Le$ eUtâ»te soin de pêtite'ailige

,'4,6e'ae de batalOcz, Dans à'W f 
1 - 0. lm

_M& , ý*,4cher., ýâitýs- ee flulil$ leDlent faIre à lem paýmetoL lie

ýum euïlleâ a de* tàcbeýe d'&M uu'boýg jnod,ýý

1uêo1ïl1?ùý il lea W VOý
led, leadre$gar4, 

que$ËDLn Plu*

'Il ýOsstbýé -dïý- Y-er ï4es 
1Q11aný1I' uglemaitref,&& de mýiÎen

lie
ýeïu, ap7ftýà begÀü t âtûS de 'dtftlt4le k I>ýh8laM- 'adeeUÇ,

_Jýe1ÎýérVer Ses, deýW

"on-.'W 
Wé1quêqý plus aë -btat »ttxKeue

il -'aÛtt 'esl p eq1ý,réý ýee,Èý 1 litàlL "P- les smrveýllý,,t, leur Zain les oWrv&ton» -DËý-

d
e&tï* Qu lion; mRàalreâ, tout en restimt tOuJours polie, MedOt

1esd,6peâwýO, ARD4 tomý

Zný «Ot AQàS daW la IMI

ï it ici)tamt-(,IIL qui' a' :!eu 
e $8,0$ prooo

Pour J"Jýe T; t P4 utt ýt4O;.ý

r 14het r, M Z%

fr
parv

'À » 
(t'O" 4-ýN'

on

tavé el4gétfi 
ne

tmp ebagd- 1ý

leillei

a"

'lq 4» ""àüàK#e t 1%#e,
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let , lotu
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''ÇuaowlQuk pE LA MOD-E, dluYér«tee,, à-atant de moins de ili
I;en blouses et les corsages dek4lite de..,JupëÉ be'-ilaxe àe. Porte, Prilié], 1

Pa eiimént encore aux
tour en gardaât,11L faV4ýur dont lis ont si longtemps Piedks .'ceux dg We §i « une:r.tehem incompa-
ctaýVeç tuit d'a ralison J04 pour le& élostumee 8ans- Oarùe pârIer de ceux> dé lËà6ffl-, seline 1 den

MOIte,, ne Solat'plug adnOs dans, les týbiletteýsý t4ý11e ver. transparent èosole, qui 'ont fOrt'RPPýî&
IN ý D egt de -mMe d'avoir, eâ, me moment, clés, principalement un Il fait -trés i Il.

COZSage fait de wâre éteff6 que la robe 71 e-egt en ëst'aulil en brache.dë.soJe d'une
ý111e. ce, ear quài a, distinguent tointes leg -gauce, lion A:eâzwe, de It L' valeur< du,>"A'l en voile, ýmii1emment 61wanteg. broeb45, fort dé- lie AU.pllse soleil, aura un dessin et de la qli.ilit6,A- 611 raisoÙ de

mage de u1ê;uë,ý etoCle et luiêmé de style, c1éS"ýý la gaMIture. Il en est avec bgut en iiýoie-bri>ché, et
:tormé"de 0s_ým, peu plus ff4s, Xerrés à la gTaiad volant en feffie ont une ga.r-"

qàMe par ünt -ceinture liaute ; le petit figaro çoiTrt nitUre en I)oint"d'fflprit blanc entlèrementruffl et,
on cMpX àýanÊ le dos',et s4r la poltri se fait bord,ý d'lin ruban de'ii blanche, $Ur ee Premier

waementl", il tieizt à la foiq 'du gilet. et, du cor- volant s'en ppde un se,ýoi1d et un tro,1s1è1ýë éÀ
"gd car. dçseeltUinf frès baS et eernontajlt an Ment rnetée. _dfflVsý de grapicis car.ril àenm,

U peut ýtorÉ bfe1ý pclà> les, g se

ýRnt i en _4eà1ý1 Sý qui -ne boit

",Çorte6,, 1aýt4éttEl,, euttÈwe fmýe du 'même tlM'rý
mêue style, e»f,ý plus -,néga4te N94420, 's Pý,ur

cCÈý- ov fillettes. eý réte±51ý4t -Prat!Piçnnant étký* Ifttrlices, ]w criez-ýpneýlïýo ýjgVr les
en Sýýq7A1 exC :ëlleÈ01

poui, Uën, ý6egI leur le$ Pdýotee tuýdîtrè ý plus faÊlement, 61égautos uni: Supe, jý ans Pol
cbemiIgettem

3ý.u4uct» et de diýË4reÉtigi et YLOief, tour % abe
",eiae Oe MqA

ufw, '7': y Ïtroue e
ÈTëzý 'Sou, 'Jones

yïýn
dýýa ýP1e 1ýO1nb -Patce 4pe rire eýýTý d&»tw et de'pa$se

-Pman

MW ý0f1Pi1à 1 '4 nt"
oeoàw, qAq,ý-Àft*", - ililloi

lie"
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LÉTI QUETTE Â TABLE soigner, quand bien même ces. stigmates seilaient et versez le délicieux potage sans W iremlettre au

effacés. feu. C'est la plus succulente orlgliàallt,6 culinaire

Le traitement électrique, le roi des traitements qu'un gourmet puisse savourer.
,momelit où lw primeurs MUt leur aPParl dermatel giques, a son Indicafflon dans cette affec- NETTOYAGE DES DENTELLES NOIREStablee.des, restaurants, et des particuliers, 'n et, lorsqu'il réussit, -c'est le seul qui ait des

ilýereWànt d'etudler les diverses ftWO"ý dle chances d'être radicai %et déf Initif, mais son attion Les dentelles, noires sont ýuperbeS si on les

er, Il est destégles'de savoir-vivre que est bi a ' oins sùre dans ce'eas que dans U coupe- laissetremper une demi-heure dans de la bière.
e

PUaýssght ;-' mais Il en existe d!autres, rose, où il est véritablement merveilleuX. POUR ENLEVER LM, T ES DE VIN, DE
eçurantesi qui.échappent &,l'attention des , Le traitement méàlicamenteux est'plus souvent FRUITS, £W. - Quandonne lkut pas ýessJver,

peu accoutumées au, monde. Voici em,410yë ý!l suffit_.de, mettre un peu de sel humide sur les
s de, po1Itemsý qui. vous donneront - Onse sert tantôt d'une pommade que l'onappli- tache8 : puis on plénge les part1eý tachées dans
rande "peine, le. reným dý" homme bien que le soir po r la 'nuit du laIt eu ébullitian qu'on laisse sur le feu,. Enm

suite, rincer à l'eftii chaude, puis & lýeàufmlche_

FNT.' ON'DOIT MAXGBR LES 11OAS-m Précipité blanc, 2 grammes' NETTOYAGE DE- L'ARG»NTErUt. Impr&
oliveslsont mangées à la lout- Lanoline, àâ 10 grammes. gner , une brome d'esprit do'vin danë,leqnel on. a

on éîulèvé le noy'au qu'on dépose sursa Vasýe1Iiie jaune, M 10 grammes. délaýë du blanc passer sur l'o>
ýtý .et, Qu, on! met, finalement sur son P. S. a. jet,,; Igtsser, géohtr, puis avec une seconde broue

sèche, ffùtter l'objet pour enlever le blanc
les queues des radio 1fantôt'dllüuý lotion dont l'emploi est analogue d'El

e0ute ' au et ' li pure où porte.le radis
aver .S týùeciliýtW- Ajoutons qu'il Liqueur de Tan 1SWelten, a 100 krathmes. CARAMELS AU CHOCOLAT. Versez dans

ýune casserole de ciiivreýS onces de chocolat en
de manger, le raffis en le Glyeý6rine offfciËale,," 100 grammes.

v9g lpsdolgtwi poùr le porter X sa boui*e. F. s.,a.,Iotion: un extraItý poudre, 6 oneos de'bon miel, 8 onffl de Sucre et 8
onéeé% de beurre fin,. Culeez an cassé. en ayaifi

se dépouil-1 préparation$ ->Ont SOIÙ de remuer avec une cuii1èr'Ôý_b-oIe ou en ar-
Mais il faut savoir que ces

oý'Je co-nteau et.,la .fourchette III existe ýangeAuses, que. les-pharmaciens ne peuvent Iffl gent. Lorsque l'appareil est &-point ver8ez dans
M"nettoye e petites curkteo en ai%

sîtru to ao, délivrer sans et que leur' emploi doit W moule à caramels et laissez refroidir-
cýý, iàt fo týIucûmmodes C'est la verltable manière, pour, faire de bons

être sur-lieillé,
caramels au chocolat.

RM - Lýýe beum se inapge. comme 1 _rtTiqe BOUÈrTýFS Aý ýLA, MOELLE. Hachez:
e e boeuf, faites

qýqqnll !.%te-nçl sur, 4,' petits, 'finement un livre de moelle d
e tremper dans du lalt'untý livre, de pain blanc au

Dbit-on-casser I'üeufi par J.e groM lait. que vous àjouýte% IL la: moelle après,.en avalr
exptIMA-lie liquide..C'est' 1'6teneýle- questiou 13où

M&Jsý de ýque1que CW que, no Poivrez et salezý Ien joignant Un SOuPÇOB 'dé

i«; ýtiý)us &ver 14 petite, goix de muo6adé,.- Ajautez elgçceffllveMg..nt

le müilgé, oiý ýëý oeufs. Ne M61ez.> le second - oeuf qu'après a*0JTý,
mèlùpgë pareq et atusi de sulto:

IÏ éortýillie 'vidé 4est ttementje prp
JuÈclu mi'

S. peweüJt;ý le jettent dansun vece
uneýpetite 0-UiileF. ""bftles ýnettez celle-ci au -feu, -marie.

huit,

i,;-"Pputez au jeude'ýkýpýq &èail
e4, mangezî voile ôbté AMIS

'iney, &Itsi en
chez ee coip"n ressez-noue-le'av

di, JSeý;j",e on moJus,1ýýl ft
dissoudre, dane uuï-, c&ittas, pour chaque patrQu que,ýV«M désIrfi vone

Ailr

J7ý
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étalexit ImPuissants à arrêter le f lot des euvahisý journée de' marche environ &U, »oýd de Xondo'
UNx P'Ar'B. DýÀc.-rtt,&LITÊ .ýurs; d'autant plus redoutable que le, fanatisme et fbt at quée. da n's la brouseé; reaIssè.

faliettit des forcenés. -'Somalis, profitant d d6s(frdre i .Fié, ýjîràd
IIÉB ÂNGLAW ET' LO MARDI SOIXAM Le$ A#] alà f 1 rentil orsl d.ébat-«uer iL Berbera, en dans lè cQùvol, rol'aDillènt :les' 'lignes: axiglailKipe,1899 des âétaPhementëýdê troupes 4#glo-ihdien'ees,, parvinremt même à à1e]q1paxýr d'un *Inqiltil ýýMax,g aclý:ms[lt CRt, depule quelque temps, qui vr&ent qnélqüesýPetIts combate.'rcutký. Imy Le mahdi Le colonel swavýe sinit par rkablir l'ordre let

cli par 'suite ide lýapp&rjtion d'un jggea alors prudent 4e se:.' replier derrière leu repousser Vennemi réussýt engulle 1 'l' relr-pTophùte musulman, ou mahdi. anê, la $oinalýe, monts G9111s-et de'ee réfugier dans lOgdÈlen, en cher dauune en(ýê4nie deb1ýQwýsaîll11 dl 1ý11tI
Auglale. ragitation qn'Il a soulevée est telle que d'ehoTs, du tQrrItýlre ýrfta1111ique. sorte de fortIfkation P
le$ Anglalà:.ýett dû (",,IVôyé7 -Contre in[ Plusieurs ex-,. xalB Il ne eeMa pas seg: dépr&1ýtiûuÊ, et là,, ger les CaTapements, MaW4 la Colonne avait eu'encore do - 'cou- tués -et une eenta, e a 'W, -u'remtions qe, pag nuê., ayant soulevê les tribus spmalIs,ý Il lés Ën e ý4 _ês, et, dans ecs co
IEIA r6$Wt3tR dégireM, tré,ý.:lles ý&byàaIzs,.4ans. fa: airéoti.on ddHarrar., Tje Igons la reteaite S'imposfi ft, d'autant «IlDe g

()n-$Rlt qu'on dwgne ffliýs le n 1 ôm d'e pays des eàs.'YAkouluen dutl.levée une ATM& pour 1 es arrêý pplrtle ýde-: la fowe brita unique consistait en sold
laql4autr .-CetfewWteý pointe'Drienta'lê, -de lAfrique fer d"_ leur ma:ý-he. 'Une rencontre eut liéb trou1ý,a1ej1t entièrement d6ýn
qw eaqance v'em'I'Ch,6911,lndien au sud de lAràý- entre:, Djldjlga 'et,,ZlniiI. ý Lom -band> du, mullah, rahoýW.,
Me",emt e1W est' eparê1eý Par le golfe d'Aden. ig. clmt»re»t avec fureur les Ethil6l)lelll§" Majl1ý Me- U&Chec ' éprohvi6 les- a donné un
totwe de cette gorte, de Péninsule, elst, celle 1VùDý: gýrê leur bravoure 'Ils nepureiýi']4ur fetre lachee Meuse preýU90 au: mahdi Abit-üllah et n'a Pu 4
tTl*ngle,ýdcut le ýaP Püardaml é1ýt jý tio= et, et dilrçut battre, en 'retrait grà0sir le nombre 4e, 8ee.,aàlýereutis. D"4Prý$,'

lýý baee est marqu4e'p,ýr une 1I9ùEý tint kerait. 2,000 Îhûietà sur le champ de bataille. tains joUruauýi,, ngW ll:'pèut mettre sur pli
detroit de Bab)ej MandeC1ý ýb l'eMboucbù1ýe- Plenm fiiéiit:.'ùné,ý,.g7ýAnde razzla et ']reV1nrentýau 80 , 000 .ýî1ueMiers... Cést:=aJntenaùt av(x deq'torr., en ý.Po13eeant.deVaUL k de, grands trou beaum.iýpýifl nodu, D$àtib«.' -ëu 1wes qu'Il va falloir rer

maîg lw n'" It guère mencèr, la luttê et-eiitaniQr la troislème annéeï-, à et (lui e6t très, fier 6Lé attelrtte, éÉM. DfM renfartý ont,ýL5,té e1ýyfflH,,dC Domgu 'de I1ýM
Ený réalité, me- ile slonf Âu âébuf a4 ùu, Il lança de wm#ëau dËs-hôrdëjý._e - . et.dýo, protectorats aftlcajaý au

_a _Moj:uýs m6laiag,6s île7slang 'fan?,dq[ues sjWle territoire brJùnnIquý. idoltà fois, gé à la têt,nêral Manvýirg p1atý de -labMbe Çýfi y ùwtIngue trois gýOuPee Výri1fêýPajx ; iee AWgleis 6faient lirêts ý1,la rlWIstaneeý_ Lë colonel velj.&É4pýcEtj' Colonel ýSWnyDe, est' ejjtrýý1Qý gçmali -A 14)W swa-yDo, qui, $1,VýLit corps, LtrýËùp,. -bià, s# le lie'd'a pro
les u1]8,ýet 1es ïiùtýes, Oè 'gubdl- -Cannairie !ésý bataille tûrat Itallêli, qn! a., kê- ehPjfýj de AÀý

eigwnt en, un à0ez gîý,d' Imïnbre, Wfribus. 'au muhili &I M6 d'q Nogal et le mit en-complète, quement de13 trouPeE5ý dobt, fiýtOjndel, l'ou )rýUà' jýP11r , Pe Y'a tÏlhu des s1ý réfugier dans la Somalie Ita-ty, dÉzàut--,, Il ý11l3: avec les rà, forte ëttendv's 4,e 1 'Inde,ýQ1ë,11Ie anglawe, elle nyaIËýde 91ý91jPë MM Qu alit A lai 1ý -- ,
Soîý ýO1ýt de, On hvalt ýfoÊîl* de graudffl eslié

t'on çleleêttý *ýJàÈeý malq9ý l' ýetý1-fî 'W
ilf ', I, Il - 1 1 L- litetL Çrépn% le$, ýajatw "Pt les w 'brais7 une Ie 031 lqinj nie, pe ùýer,

difficile et cloùteluse t)n",etfutt 81P -a

è,, c Atla 1 n e gra, Ite, pa Ë àQéýj à

e?4 ý7i
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UNIVERSEL
jettent de tous côtés deg coups de trompe contÈe Patatras l'énorme bête, entraînée par son élan

UNE CHASSE À L'ÉLÉPHANT, un ennemi invisible, et piétinent sur place. Le sol formidable, roule deux ou trois fois sur elle-

tremble, malheur P, celui qui sera vu ; c'en sera même dans un nuage de poussière, et reste Imnio-

fait de lui... Je retiens mon souffle, tandis que bile, la trompe dêtendue. Mon éléphant est mort..,

les archers se tiennent cois au fond de leur trou. Et je tiens mon cuissot.

ét rkin .s sur 1 los bords de la mare, quelque Grâce à Dieu, les êlépbants ne nous découvrent

,Zemplie et nous relevions des traces fraîches pas. Ils commencent à sentir l'effet du terrible

m'ni, poison, poussent un meuglement formidable, et L'ARCHE DE NOÉ
1A deux moyens de chasser ces ruminants : piquent, comme des fous, -vers la région des

_envoyer des Salves, avec les 40 fusils qui sables. t
aient, ou, auebiitraire, me mettre à l'affÛt Aussitôt une seconde bordée de flèches les at- L'onëýle Auguste aval rapporté, de la Foire aux

Je m'arrétai à ce dernier% moyen, féiiaf,' qui les fait courir plus vite. P1iýins d'épice, uq, tas d'animaux ý: des lions, des

matlfis. D'où noussomines, nous d.omluons.,quelUue peu éléphants, des chevaux, des, cochons, le tout en

r'd, qb"d..cn veut l'éuseïr là la chasse, Sur- la contrée. NOUS suivons de l'oeil les fuyards exÉellent pain d'-àpiceý

Vec des animaux -q , in, 1 comme ceurýci, pren- 118 ne fuient pas longtemps. Environ ù, 2,500 La maman avait eu soin de mettre ces bonueR

êUf, 1 il faut y aller avec le inelm de monde pieds, le plus petit tombe de tout SUU long sur le friandises dans une armoirei

sable. Mesarebers poussent un cri de triomphe, Tintin Lutin auralt bien voulu en manger tout

ýphant blesý6 et, sans réýlexion, se. précipitent hors de leur de suite, mais Il n'osait trop sý risquer sans J'au-
11, e_ût pu ge faire que Véli

avant dé towbeT, en (ýerg-, trou- Ah 1. les imprudents L'autre, le plus torlsation maternelle. Son peti cerveau Se mit à.
combiner toutes sortes dà
ruses pour satisfaire,,sa

ïïýesftj donc mes gourmandise,, sans en-
l'abrii iNqi,

dia là 
courir les rigueurs de sa
mère.

'Paftig'seul. RVec
S»eurs _indiÈýn 

Celle-ci était occupée
lens son ménage quand

ant &,ait faml-_
derniem ils, 

elle'vit arriver Tintin.

e -tMarnan, dit le mal!-
qt Il _ ý"Venâ1ý, eleux bambin, periùetýg_

ers cluq, heýureý tu que je Joue avec -Lili.
e 'Z sulvaitpres- (Liliý est la jeune soeur

rs la même de Tintinj
o1w étudiâmes

dbection du 
oui, dit la ma-

Preuàilýeà des 
1pîiýi, pourvu, que 11vous
ne fawez pas trop de

pposé
eëlfloil, de ftÇon 

bruit.

jat, 1 ne pet 
non, waménýý

ùous eerehs -tMgýtréé
Nous: àllb4g

l'Amlié de NOË,
rewm M1ý,j,

',he-býîjéfk-. 
Tu 1permetgl disl, M&M-4.4,

ýîaýeVýé "Son 
jouiena, $t l' A 1ý-

de Noé
a ý le ýhblé

W, blottit dit 1ïý mère," allez, etcjùe,
Je H6 vous ýentefide Pa#.

e now de cette alitorlsa-ý, à
tloii, 1ýlj1tii1 s'en 'tut a u--.
près s"Ur.

-VeuX-tUý jouer à
chè de iffl, g4reu moi

et, -- Je, ýeuX' bien, répe-
dit la lietIte, f1lýý

ejouta 1: Tin«
toi; tu félras, NOé,ý moi

40M 4Ô4 
Je ferai, l'irrche, 'M,

gt

'A à, r

5

-,îiër1ý ýfdèfeweâî les izà-
"les, UP

e_ 
perçut dë

c
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ÉV61
"B.-DrES JEUNES-

l RI RUf1Yý UEuf aut de nattre,
part liult

...... vient

LUT (radouci). Je t'alt>drteiýai unýcadeau, t
sais, Môn sac de voyage est -Sont en piein repos

oui'.
Ce MJWÉ, tUt e8te)=11ýùe dà11É le lintum Le., LM. Tu mis des motieholm, dés chans- Dert1sut Tes

00len étale au-dQ"uý de la Colline" son large Metteg ? .
iîn.ýla Qui,djýquë: et' r4aikd ]sur la J'Anine qu(ý. eolor%Mâh pý im, ma brosseici ý br6s, ondulant Soui les ttèdes, haleines dee-ý. 9 Et P ë, du Jôüt

,,,,-46pbeTe, reflètent depart et d'aulT£. on d1ra,ý EiiiÀo. oui,
LIII.i Dans lepetit ýo1E, à gâ,,ueé 1.Ïiïo-plule de pitillettes, d'or ýwidée- par quel4aa la cqur.

tout jý MLLE. )ý1_ Dans: le Tetil ..... ..... .....
gélet, du bou pieu. "Il yeui?;

bain xlaua de roee C11= t. -: je PaM'.
bru ént eon= e' dos 'perleà pr6elezLE,,g, daiýe lé, EDLE (ealiiie). dire boÉjàur Lù% tîmes Z, rs

',oalteeý- des, -heuTs ewpouTpeý 1)e jeunffl, papse-, LUL- VO"ne, laissemoi -,:je suis eesEie, trè,; plaite,
le,ýduYet sur la Dès plus doux

't,ýkUx, le bec tout Jaune - la preu&
dl-une aurore ài brwant1ý, gortent de leur uld. 'BL!ÀF-.ý Bonjour li-....

ýt -tentent un-, prenfjerý eswm > -Les eigales, peldues MaJe rescAgier relàonte préc1Vtarfi-'ý1
Agne 1IêtËrý tmeeg l"Cent à wnt veDaDtý.W8nt.) Vlenùeut:to'tir à tour,

ýSü1viS deý sourires
crwtrie, taudis que la'e,ýO tur- De l'etýpýeglê àMýùr.

ýYQà iýkêj4, e'n " balancà'nt Sng'les: LU v 1 t'O il VI të .
:,ý-xýeOS _ýraùîuîc-î; &eau î6uvre ý bv, la 'brïsý J& Mid -Quoi dûmeI,ý Mal$ le temps, qui pas4e

tiem Ses -laljèà pétales d'ivoire., zt, eur le >e( L'ut. "ýw vis, me faire ns,
-'lao n6mbrg do-petites -fleurs Oeül- Mý1U(1uer mon tTâ1Tý.

KLLEý - Maim djs-Me.. é#,ý ft- veux. laffire nIéants,J1j11ý_ , - 1ý' - ZutA,ý leur,
Te, b (il met les àrMoires les

le Itt.)mýëTible4, regarde mo Alo
'Que jýnr. fýotssée, d,%býord; PuLs, sou- 'Court suhil

-S dain,, -4clatantde rire.) -là
Àý4 4mr4ule býpniý sý:I Ic 'ê1ýt >111jae, Celle

pq 'AU

nt 4aý

ide

l5z

'ù

Zý
z'i
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LES CONFITURES MODERNES SANS FRUITS A BAS LES BAISERS 1
ÇÀËT LÀ

On ne sait pas où s'arrêtera l'habileté des falsi- Quanti les hommes ne savent plus quel ridicule
1f1cateurs on fait maintenant couramment des Inventer, ilis forment une ligue (nous voulons Par-

EPITRE A MA MOITIE confitures et- des gelées qui flattent particulière-. ler des hommes qui ne soccupent pas de poli

'Voici la petite pièce de vers qu'une femme a ment le palais, mats qui sont composées de toutes tique).

,reÇue dé son man', lé. jour anniversaire de ses sortes de choses, et ne contiennent pas la moindre Ce que nous en aIrons vu mourir, de ligues, Boue
_.ý.nocee. de perles : - les rires et les matraques des majorités

parcelle de fruits. Le produit se fabrique avec de
la glucose, de l'eau, de la gélosine, pour assurer la Aux Etats-Unis naquit, un jour, près- de WIAIta,

'Je vois la moitié du monde prise de la masse et son apparence de gelêe,,puis la ligue des " Ennemis du Baiser ", J'es adhérents
Se moquâr- de l'autre moitié de l'acide tartrique, qui ajoute au goùt sucré Juraient de n'embrasser aucune des personnes qui

-ýJ'énten&s la.melti,& du monde donne par la glucose l'acidité qui est censée cor- leur 'étaient chèreP. Le balger - disal"nt-,118 - est
Se PI&Indiýe de l'autre moitié, respondre à la présence des fruits, On colore avec une pratique antlhygi4-nique. Les hommes se
On bult que là moitié du monde une couleur d'aniline et, enfin, on parfume avec 'Communiquent de lèvres à lèvres la Énberculose et il
Àlme et trahit. I'autreý-moItIé une de ces essences qui noua donnent une admira- toutes les maladies des muqueuses. Foin du ba1ý
Et moi, eeill au milieu du monde, ble Illuslon.de goùt de fruit. ser, agent de mort et agent terrible Parce qu'il eet

la moitié,, Parfois on complète là gelée en lui Incorporant agréable tout au moins. & la Personne qui lé
DedaIgný'ant les ck4uete du monde, une certaine quantité de -cette algue qu'on nomme donne
Dont le ne .,crois- pas la lûoitié, agar-agar, qui vient du Japon, et qui sert effecti- La guerre au baiser dUra ce que durent les roses.
Jé. veux être, en jdépit du monde, vement'â fabriquer la colledu Japon. Puis vinrf nt, en Angleterre, les Adversaires
iroujoui> fidèle à, ma moitié. Et on se délecte en mangeant cette gelée de la poignée de niai-n". ','Quoi sécriaient

IM 'AVANTAGES .DE LÀ BEAUTE les ligueurs - allons-nous toujours ýmIter les sauý
LE PIVERT

La beauté: ëgi-e»,e un avantage Vages, qui ne peuvent se rencontrer sans,6changer
? Pour

led fem, esý cela nel fàit pas doute, ef Un curieux un frottement de nez ? 1À, poignée: de main est
ul l'esprit le animal est le pivert (ou pie vert) toujours ridicule, souvent hypoerlte, parfois dan-

d'Amérique., Son bec a la dureté du métal, et .il îý1
pIujý pa -radoxaI. n'ose rait pas ouvrir sýùrIeSement gereuse> ', On les l'alssa énumfter toutes les bown-,qui concerne s'en sert comme d'un pic (de là son nom) pourune ýdi90fflI4n à ce prolp£jý. En eL nes raisons qui motivaient leur aversion pour le
Uý hommes, la quegtiO'U,èst Plus eontrôversée, on creuser des trous dans les arbres. Notre gravure

shRke-hend Et Ils finirent par tendre leur
eprésenie un de ces oiseaux' accroché au trone-pourrait et &«t prýweement 'jý quoi singênie:,.r dextreý comme tant. lý monde.

un de Leýý_ dýba" c$ - citer dans 1,hietoire en d'un chêne. En Amérique aPparlat - il y
laesez, grand u(ýmbre,-d1Ummes'fort laids ou d]fm Dumatln ùuýsoIr, on 'peut entendre dans la vingt ans - las-

âoiciation " antifflâtraie ". Les membres de cette
flormi0s qui n'eqr 1rèe, grands forêt un bi,ýidt sec que produit son bec heurýant à_ nehqmmes ét'm héros en-Affl genres très coups -Agul'ers ligue PrePale4t Vengagementsolennel de

éme- des, tronc de se
et aujisýJ 14 h1,q'ýLýcb rAndiýe Ili au thMtreý ni au coneerÈ cétait leer

al. de chacun des 'tiô3ifl que roue' voyez Ëst un petit

Mirà 
1- .1 l ý 1 . 1. 1 droit 1 Mieux vaut rester ichez,6el qu'ffltend1,ýe 19É li',

beau kaft: grýlé,1 et: lord nyffin qu!expectS*e.nt les basý,artimteà.
étà1t eëld-b6t. Oâ pourrait allonger la lieie Indé-., càtés-chant"ts. MgIm Éûsý.Xen& vout".

Male Il ne' 's'ak1t. pao3-,prAoqe(mLllt de tràliÏdre le ý commundes, itarWe k par-ta-.:
v0lil Ë1,191aldear eýimpeche d'êtte grand luommeý derleur sýVeMIûn pour lee fflaisi.rs litu ýpeetaeI,8,, et..

d'être beuretm. Un journaly imr la forcé, de Mrwer 1es partewde

volt les choses de haut 
-Dt

ements pu
'2et 

.7q4wlqllëEe, 6t&bliss,- buRl LÊ YuMle, ami
''bt)tlliklgte, n'beete pae ù décla-

-'ýr0'rqÙle le bonhip,-ur,'est absolument indépendant deq 
des gr0ýwè8 joLýsý ýcrA'ne

ýý ....... tance, ýEt la lige'e expiraý

Peu aprâs, flelirit e Nt,ýw-Yôrk,
éoareux -des troitg U1 PollU8 lias d se faire to adra et 1 d c,

'ne se Vý0It, da'yaijuge, et D 
-se raser,

de eJtoyéný

touti? libert etIr
Tý1ûnt qu'une 

RYst-èlne eeux. Cette non-

ëe grand succý, ma,
de Veux, 401 les com-ý. Véauté obtint d'aboM un tri

laý femmeel qui evnient d'abýDrd fait fête e'lý»ue
'ýipreý1uAut et ý4ý, pi'W mode oÏlgln»le, trouvèrent flort dAnýr6ab1éà touig

etux Ê-à 'ý7Iegèý les ', Po-ilulq " du Et iffl ligueurs

ýt entre lei; bras., iles b&rb1e1ýsi

Ilkeüeret, ë'he lie iý)Uf- ýqN TERRIBLE -ROMAN VeC'U

t, mq orent,

1ehist0reý â1awante, qui, si elle ,ýst vrai% oltrm
e bonheur cotýk

de ]4JýcîÙ, -
1 X41-ez-àX,8,t*ý 1 Elle ýen -Üýalia de 4-ao«& 4e Pterr sur une route.

es

'le ÙtÙn,ý, le

ý1Z1éfl1e, làmq con-
ait eu,

ae ',PDUMBR tg
-1jo

0 le$ e"JV"1ý
't's,

0 lit, dëýSndre,

_éjà , b r
Cwr,'-

,é,o-

_ëf
-Pa

ee a"89t qui
4

#4194 >ý -à- ý4w!â*xýýf.
;,ço

-0,4me mugké

IN; týI MA W&
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t# éhwiosse, dit4i. J'aldu coitra9&,ý' T&Poudit Joaepe-ý"NNEST -Tt( r nwnrraii, i6li''iu regr erald 6ur IW se.dirig&èiîfvÈýysÉES ott à iùn 6ud, Pauio $achant s'o-
iîý-foèi8 et te's 2ýËdes. ypie-tu, w3ilà ne pouVonà iletter au milleu d(36 forèts'lef Plus confuses. ,Il

lEin à-ýes chooes faWlt6 uoueeûmimaM iýaarohglent &,çoc a1ýWcïwé,,sur u-l' feol &uvert de
I'ngt«mne, Patr1ý se C14801filIt dan'e les s'apalma. La 1 rougeur d1e5arut je. à'éà- hiOusse, Au 1ongý des litÉes, au bord -des, ùtange, oûýe Ï1ý leg 4Anýý qUýr ^vont'Jueý«èIr la jt4p.ý tràital ainsi què là çleté, le soir, iîlsmralf dée 4es ýfléum èoinS,ýÎlçàîSit En elle in, ilg

ý-e, àom, épo uaý1 bru n A C(JIË rai', lu niciltii isalle fQUIllagEk ', MWý*dmira Paulo'- sa figure, deý,Biff- reiýcontrèreiit,, 4al2Ë un PýýturVge, n tpupeau
jêýnep1h dont le, que, rco6é, k eà!eùt. îtè àenfsý a1gu4s'ý'1ges. épàts. chevaux, 'que: W pâtre, de ààbol%

lix àtî !
cheve 'bý 'dm tçý seÎ)jýe,, sous. le« 1 pit.9 9CCUP4 sýr seg ôeh s s A-ýt ter l'a lalu:e. -Avane

'Peille les 'tarde-ittiÉ dé &Is du býePet, dUý,bàjÉ 11'3-MOieèý7CIltUll eanl'U1 t agruble, ''DE e- -des ýsorteFý de eallVagea, 'nÛjr8ý qýj
et JA paX Pauto, quau d eel -ci mVànairt l-, priiiiemle fli treül Ci

domMhe 'quýlL&và1t en ién nettoy reut les, ats -4ýa'0 _8
ýen1fe111ler les arbres ý,du herbageo, 'PýWVûýdoy8 rwm 1' nt d'ans Jeurýq rRrrtolesýIdeke,ýeoteaux de la qUI montaipnt pluq touffus. Iiie la Chal enç11s,ý

parftanée de verg&th dýeVa#1 de'Vieux n1OulLný ý8ý au j(ýngitiiélený làlemdir lh as a OnequI, ,,Irilt cà vain d' -d a fýa v Il du Lcutis et de pùtz' le ciel qui-e d6pioyinit Mils la luratàmiÏA, et ý la,
itenîpe XOït , ffl ne potirr ud Ifflaielit l>Adour, 1 IËrulo, qui ý7oy'a leo OieÉaiiY-, Pisser' ville dé Dwx, a l,ýng6e ý àÙ ure entre,

weer 1es, soe- nomlýreux vers 'la. mer ou leý iýyréees,ý ýýetrou",- s(ý& Éempqrtjs'ý -Mile pé Au àuboujos1!-ý- de rg -ý1usahULr- la' foule S'antm,4it dejâ;','
7î es -dunes. L dtmàt son' ôuvmge-q". JbIurl)ýrendraft goùt, c£.iiýnie le au 'payg.dmOÉ, istir la route q ',Xe

M. sur iiius de, lýndqs. li,l'Adûur';, la fo-uIL6ýeudlnÎaUCbdýe on= 10
eýMs eue, dm hàut ýde 8oUý pli&yI la,: râcolte, juin, lai 'dit-il, noue lroUsýèî Dax, n,,)ùs jQfnw, ýMu rerýýln,'de -la IàËRIffls6 et déjý LafidM

-dre au Pýèlerina& duchêne de Coppw., Veu'ýÉ,-tÙ 7 peaux elottalent aUxý,-fe ýdL

Xjý ýj06nýrW4 ýké1ë Eés XiÙs là de Josée -regtait parjý1j1e, daaé joua!EýÈt par tesgezs mé tàeciiti
le rl sda 1 cet 1uýi:uWe la peD.06e d'une niort très proch9tnýý S6ûlemellt, sR1dý,nt aÇe

elle VOüý11ft,'à-a mÈkr4)0hQý et, en p6res, ýVdq;CmÏet1t
Z, la, .0gnenr- de, ga me OmUmettant aux 'V'Peux diOý ý>Om, éýùuir, lui celui-ci, pour guexir ACU Corpe liatuffs6,;,

ýéiàx là Ptwetýa de pour, qiiýL- le ciel, lé-tOulmet
la Gaint-jedý; u ox ge t mirx- n'O-là PMI A l'b f w ýe

1 r--p ,
du

à ýpr

'0
exi r#
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VERS A TE)IMINER LHIVER

Des neiges de la nuit toute la terreest-
Et nos cloches d!égliee ont perdu leur voix-
De près on croit entendre un angelus'3ý"--ATION EN FAMILLE
Qui. se gêle 4ans l'air mat comme un son d'-
Les peupliers tiranaie, 'en deux longues
Grelottent sans reflet au bord des e4ux-
Pasýune aile f1'o1seauý sur le fond gris du

LIBOU MAGIQUE PROBLEME CHIFFeE On a le frisson noir eun hiver,-
l blinépièce dé 50 cents en faire deux et, 123V754 - 34 059W264 - X 04589334 4114 Mâls qu'imPOrtÇ la bise et les ID-liges

OX8 Z4Z4 - Y4 - H93 - K976. Quand I!Atre est réjoui par (le claires
Les ýTafa1e6 de neige aux vltre'A.t I>ex,ýcutidn de ce tour, Il faut une pièce de Font jaillir les éclats d'un grand feu-

en a-vg .ýýrlt . qui puisse rentrer aisément Puisqu'liail si long hiver nous tient en-
il - autre -pjècýe: creuse, qui lui sert, pour a lusi ..ý,CARRE Nous relirâne JcFinville et notre
iýý couverale, et qui, par conséiquent, n'a Par mon secIond "', dont Mon U Il Ces merveilleux conteurs, lmmortelg-

qý f née - elle est appeA " pièce double . peut monter jusqu'à l'extrême, Sont de très chauds ami§ dans la rIgueUr des
d'une ptêce ainsi Construite je ne sais pas.d'importun

ýtour préfflent, on pput le colitinifer de 1;1 Qui ne: plût a sage même
Nùn,,car d'homme il'n'eet aucun

,ýenïs voilà: viènt doncý en aide d'une ma- 'A I'esPMý Juste et troiglèlý,é
maW, iiéantieine,,Je hevouà Ne se pisant au. parfum

lg pae e, :le ýr1sQuer an jeu av lit d'en'9 Des fleurs qu'à, ses piedà 1'bn. sème.
M tout 14i,:,partl ý,âssIb1e. En «fêt, 'une

-dalig- ces conditions PÜS$éde.la fR7
Oe-àMoubler.. 6nd'ýààuble ls, pièce. (Voir TAR Atci ADE-SONNET

Admettons:, mainte- Ayant iêvê la nuit carpes, brochets, barbeaux,

fiant que. par suite d,ùue, J'allai, l'autre diman hei à la pèche à Joinville
hQue vou$ Ayei. Foui- attirer versmoi la friture Incivile,

'tis le fleuqe',u litr e d'ast
et queý ejîý je-jetài da icots,-

homme prudent, 'VOÙ9

C&rte 1'-éeu qu 1 e -Vous en Vrai j'a]Iaijîý nl'eneOrMýr,,sËjas lup falre (id bilÇI

ave5t, mord, af ln de le W .. (Ypuà, voyez bien j'ýcf MR rüst1pýe
trouver Slt ýùîob botilebon flotter -sur ie.1ctý -; 1 1.

-üiie ýLutre', folo - weIC L ýSur' mes six pieds, lecteur, je sers 4L Rossini,t fà1ro, . i' 'tvoici- ýe ý qu'il eau A 'Éwe ýhO à, Ilaydji-, à *Ubifii
Tout,* eouý.1 unie idée, étrange, lürà ne4"-d'abord 1eZ1ý6 'dfý1U's accords tIoqýmIr8 obëtmmàts,

àleurfème plke (tans àa- a P par, !a týte, Alje ýu là'ý,erveheureee le ou simple, Jè B* leur, très humbl(ystivaü
-,ce qUI-2st très slMpý(,î (,Dnrentiýe lu bièce, Èù &,rivant d'lin P't etisa-ns travail rAoli-Tout.,? Awc "4

ln pleà 4iý chez les -R(imCnÏý
la r1bCe er,, Ü 'ýuI8 maýnte"nltl 1.1 MOU, rÔle, f u de nobles destin-&

tr"er' "pi qalla ILL Carte, ce qui est un par: des rtùlý8 ?
$ýra-t-g Môn Second, 1(Ictê NOle- si Je ýsulà eie1lleý on M'aime,

MâI9 Surtout »'UlléZ Pae V46 ým"Quer ati puOae
fflettt "ue tenez Ialjp4,èze'd'ý'UbI-e dans la ,výeîIt iné ptôýýrCr la plim> b*e deWýMý mim

"Iakï ý ýempa
)Maià ývoug -fAltes sor'fe -,dl"o 1 r

Mqýn Qjjej'jýýje:-' 6ioli qui ýýjt'je ln(illiS 1(5n#teblpg ''ét
te 4weg :ýkerOcha -ýcç1UI quiI 'Vit lê plus' longwMps, unIme foke fflra deIj '!eau

4lors, &V

N
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K
beaueo1ip plus qu'on ne pouvai

on aý âtt plaisamment qWune ménagère parl- t ilesparer, Puloq'ic

'LIE SUCRE slépii après avoir acheié-sefi'frÙtti aux Halles, au moment. de,: la dèlivrancý, ýýltw , 4é, 44
aller 8ég confjtýres à jour8 dece'régime, les, lapinýs avaient ýàngraisoé.

aurait eu profIt alré
Éruxelles ou, à, Lond-ffl., etý l'pu comp rend dans Quant au mattre, ii 'n'avait pu maigri d

1PLÜS ým:pqâmm D'P; PLUS DE GlýÀUCWFI-ý -
ces conditions que. rios «UtituTim deý ciermont, ouee et se portaffý aüW bien que PaWbIe, si bi

I;HomimE Aux 'Çonimerey et gutresz lieux eussent raison Zese qu'il Re déclare: à, touségzrds. euchanM A mi, ex-

plaindre. Aussi, la glucosé amé-nk 1 ale tt > la' "' sac- pêtlence, qu'il ïOrait ''Pet à

4q#arine'ý allemandeavaient-elles retnplacé un PëU falla1t, pour

£'est eê' automne qný l'impôt étant enfin. aboli, partýut le encre de, -b ettezave tilop'CoÙteux.,.:
,1 ý 1 - à .: Z.: , P .

ý'et, f, ' lé noie-& trente ou tren- VýL%,. nos m,ýMz-- de Mieux
raffle, Bolleauro,118

pleý paÏýleÙli 
. .....

P-ýejüq,5gut1mes la liVreý faire gujolord'hut et les s1:mý eTÉýý rie

Il g fallu pour cela UaýeQmàm.M liateMaflo]ýal et profiteront pûs m'olds, quiégx du àegrèvèý voté.

de la Chambre délUx cheÉes qui n1ýDnt igà Fýance, Pour. le m4nages, le;àùere'

-ingrcu4k tenit« 1ýe u1fiýý 4tàtt..p.rggciue une, denrée de lufG camme tLàiemps USAGES. ET CGUTU19ES..
en PaftiéiýJ1er, la iùtie'fAt chýLu- uù U ýkalt yIèndu'par lés apoW-ýaJres. l>ý4511s en

51 , du -conobmmÉini; 7 7.
ëtjerierg - duý 1ý, 0 t'peine 50 lberes par tete et p& au,

ýbeauroup iùolllA,,Qué lesAnglale (160 il-ixés), que On e7é t.qu' dame eùt:réemnu

Jeý,ee erderal blefý d,(ýMettre, un, avis eur ce le@ AinérienLinë; (100 wolus -que les Hollan- nMilý,à &un, gen tkýqmalý . sans lui fûîý

ToUt ré (5ý livree), e o. P.Ctlwt-Gn.
le 'problème d&dnèmip- peu. pr6 alitant qlleýlýëà Àlle- f IWî]ý1

,Ujjý lure dffl ou contre, pu., 'mf , eds, soululs ala ýým4tae impôt que D@11sý -- cteist pex soli ý"Mt,-aA%ýýt-,e4k pourtant"

c't'st que-le régime. Suite, veilftiez)t ; eý Rufflffl (23 liv 1 les vous. ne 1'»:vez pas entendu pariar Y

pmtaee qtl fut liffle b,ý,1'nflglue 9;vait, falf gù'n'. 1fâUeusý (12, -ýJè a ýai: «ntmdiý manýýerý sa $,Ôupe.I

ikhelle 1(ýý,Serbe,,3 8 1fýr*3 p0X an. Etéliý-»xplt-qua qui- le -gmt1ýfMan iýeIinb)lftjt bl

âwe-até, ýen fût-tl' auteMent, e'il aurait eall il le sucre - le roi ffi,'s'alLm!ýnts " h3ýdrftqYbn- plutôt R'abr"ver,'cûlMerëe ý tiprès 'cueler-6e, qué

rés'ý eý un' é prcpl?,ýiê néPewtý (tout: ùMM9ýýr;ý -qý-

1Xý jýnerliËer qu t-, alilliett e itt,-i&nakmit- ý chaque f

wtîý pro , duit eii'Fraýce, les aûu14g béfiýfjcj»iraýg, nutrltve -Wüst pliÎ6 à,demýutrer, %àý cuil:,eT, la-veeje, UmÉt d'un beWr; ,Mtin,,qne leil

Dtyýeýs" expériehee3, ouf 'ffl faltefý en Allema- ilqulde abýsûrb6 tçýmba!t 'dans lèjýhýLrynrýw
fraca,,i d'uùý>-ehute là,

gne, ýIa1Ëý 4E« ont le
té crietàlIfsýtWe-du- dânèý'uu'pr"piS).

W'l ype 
aü

A4eâjâý-- Ét ýe 14, - è j 't
ýs aii»jýes que ']ËW fiJY-e"fe Par- me -rep te poue

du ýt3"ere au bétail, & quel p.Mçt 1, t4

qul s'en 'bien. t8atffl, nous fQILý, lnola$"Oer.-
>1onf ý--I1 ne faut; pu -fýè riéquer 't'-iaire

rAeiçItLs àe fAriqn,ý "qu'on inùle 'an 'foiirÉago:.(3U àfflquaý -up Poeýèd,ý p«L
émeaux et tý'on ne saurait tIMP habgeté

engage'r 'ORL*EýVenre silcreile à prosý- îune por"ue
-mite, de r&'-iiiie que Je lie Èuf8ý y a des'igons, qvl pre='eàt

'pour li
ïioýý nous s, potlr w leur biýn

-ce SuQre Ale, "Irait qý4"'
erfè -,mýý-,ëMt, ýeÉoqu6 par, -1sw chevaux de dèçerk1I âr,ýüu:,bi1eýt 41"

ieý Ide taire fi6plriPite, 14etc. cet
mit qul dé

la -valeur àu'
pou

donnent, tout

Quileî- bien, a&Ùoer

uu ý e.
tïpw "Ildalit

4 eâqý - -eC
mais: salâ tý

î
ý,Mûw-ocý leu,

pe
tés, Cot

*qe
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POe'MGALý PËINCESSÉ E FRANCE

-jç gulis reille dý,ë,p6rtugal, -a-t-eÊ- pilloiýB. see abili é&feàt qllelquèiw bèteâ &ý-bOn
tour et Don pws in fý"lt- g'or, Dieu, ieUséý iout éupeiéeý ét

re qu'ün ne l'oublle pas. duitf- ù rien par 1ësý mpruf
cette ýaÉdtUde

nit Aýâé1fe 4jDý easpetts de reiue gouyent, A la mort-
VM8 leg Frg peur .1ý ý,des fltur8ý,4e 14.

-Parteut ,ýî) Oý_, s1ýe l' zjW jà14peùý ýüpi*pé, uneOnS l"te

aux,

bu,.

i xi avreK kqï 11;ý1 1

ïeueue 
Julia, eqe#mp ëllý iDue#&tt

-1, Meï Ope_4- t114*'_à%M*Yý'ýý>1ýé im ee"t en' un Rnpý1 rwm eli

1 6à, ý,ev4 711, «Êý1wtjn, &àraïaà-,e>;4;iý 'à-**,
den gÊýnê$.-

1>akýR1f 0üdue 'ep ti, Par un.,

àzâpe.

'iffl
*W O*i ,âb



ou ne fait pas.. cuire ies i.ÉWumes frals à
boulllante.

foi, reprit èon pàIre, tu ferU14 p-eut-être
fi, contenter de la emÉsine, de 'ViOtü!reý car,

debut L'eet rraýjuýent Pa£ heureux,
Georgeý M4rhËlt de- t'aýrýý bonne ý,wliaienajnlfc.,ë",-'

reil-Ssit à ne PM P1ý r, mais sm alpour-PPACJ rw Ouà lui P"Sa dëÉ asperg
jgitt, et n les Umugea
qut ýout le monde Tiait ÏUS cape,

TDuf à coup, aýu moment, où la' boujflý chang
ieî ýRs61etteý4 pour Serv'ir ]ëý gesse,

ilt que leîý aRpergies, ý&w!éiÉf: 4ân C
bien ;Sýmp1ë, t-il,- on lew fait C "'. , .. -df l'ee ý a' ' 'Il , et, S'Odresmant X elle

v4toIre -lui ké mix" ef'IÏ.remi)tit ýÏtl#)rs d'eau'la botte Ïlue lui àvhlt d.ÔUS JoUr, aý-ec tol, je 1eregrette fOC
V1C1,ýO1re, 17, mit ý", aSPeýS, une bélane p

inq, -Vlët,ýim te$ aoux-f lüîr'ý gpfýéý de s&-la p1açïý, sur le feu, la -e t Vieo4r.pm 14ire 14, culs . - - î Y lonsieur (;eorgffl n«, fÉfl4r.êý
je ÇOud fteill'e -que

im Êt ble4 q ne voàs 'âtelé m'aAHè,ý qu'm eut, 11Uý lieu
Wafd.'Qii eýmtý,rmu awree dile. lwàCe de j .1 ý , êteis un borý 9fkrÇOnýý,

-- Vo1;1ý q ni ' ""Rt, bren, lui et ekQ1ý ê
et ýý*qQn lf

qu On Peil Peur, r Paýë1r"o4
delot'Ae vûuý$'1 mou'

gu Pe1ý,' txQ'P que-, It illnýWt
re$4 êa, taÈýà

iii"ýv 
1

janiata 'Plaee;, je!16îtle"""
ËS Peàu erMe

'îý aç 'am- pour 'a 2,ý

'77, _7 l"w

î«W

f Lie, Ueme -1- w
qui, #Oft

be hu, Uer, *ýgt-ix w4w

A ll'

'n,

VqDýý,VI4q lit'

"ýL U
IF-1ý
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F, CHOSES ET AUTRES
JO$, R. LALONVE,

-- ,Le meilleur Ivoire vient du Zan-
zibar.

ýý'est -le nom de Mq e qui
est donné à PIÜ6 de steamers,
lie là, ete,

Îles Britanniques ne, coin-
ýprennent pas moins de 000 îIm

Mll grandes et petites.. VIN DES,-
-L'argent en etock dans l'univ ýr8

egt évalué D' 1,500 millions de lotÈs-
sterling 1,or-est évalué'b, 1,450 mil-

Magùsin et lions.
EXCELI.ZNT REMME POTJR N>

VRALGiE, ET PE)u COUTXUX'
poudres Neryines de -Matbleu (18

po.udreo, 25 centins) -_ ne 'écntien-
elltn Il' ' 8 Pl em Ist-110- nbut amun narcqtl4ué, dangereux.'ni" êtLsomgulnet. . -

Inxalneil de la 'Vue statistique igolis apprend CAR,, MES
qu'un oý-ateiir parlant-IL une vitesse
ordingfre, et sane 'Ilit-erruption, peu-

'Netionsl français ýdaC unehenre, prononce dé 7,900
7,600 mots; Il y a des oraténrilqui Li f à les Forts. VI tà1W

en -Jusq11Aý 9,00 125

Tel. Mots à la minute est fa ým y n'ne que a subi, reuves, des ana
demi dimours ordinairea, 

wc s

-7-jj.faùt po ur.' la re"imtioil, hý- 'es medicales': les mieux torisêes,
maffib environ 3,000 Cubes 

au
pièda

par heure, 21600 tl(-ds
au

MA'RTYRn fAýtý mcdilà au î enfante Il y, a, M&
me des ýâcol1es, qui: ont U6 bâties
Pour &4P ýýdûi1#0r que

:ILE COEUR.HUMÀI'N

ýl01 sol 401(l.

popu;afr
la toux, ýhunie, brioncMte",
epPe, l'a ec;ineluebe»

;4oyeu-4ge, le

A f;iýeori pont le
delý NcIýlý ia peaý,,

était -bien"rM,ý on ïýîpetWt la

peait'&Yý,cL toute tu-I>IuWo 'Pour> le.

eu des pýu8' grànds d'ésavanta-

"x, voyaàeutm -sur la vole pu-
ý'bil4ue, ,-ii ýýorvàge; sol legb«rriè-
re en a pluis îië,ý 10,400 dans

ut, 1ýAI)rqû-et', isoit lalimite
te-

ïýW, lu d6yelli teate le VI"0ý 0
#bxu 'e

=4 hà

'ýz
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LES DEUX EPHANTS1. AU...$I:: liALJNS

-m4tltül li"ik- "*Veq, â4jý ru çawaîude de l"el-re Eléph4sit arrivé, à -ýý-et enilâCIM]at fýj
Cal I" kýàju'ý loë -Uýwre 'Ei*- VrWig pour- Widý,r gon ùcýnfrére P.:,ýhà tier 1qý. ve- <. -ap1ntý et nv»-,xleux

ÙIL t'el' t1t'voý»ur,' Ën eeda, chacun de pýuxrire' A, L'e1irý
le

41ýýjoli M ÊT, LIE ZÈBRe

el

zýÏ
=74 -


